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Les derniers efforts de la
mairie, qui a bénéficié d'un
soutien substantiel des per-
sonnalités politiques origi-
naires de la ville,
apparaissent aujourd'hui
comme un coup d'épée
dans l'eau. En effet, l'herbe
a repris ses droits, et la so-
ciété en charge de la col-
lecte des ordures a bien du
mal à assumer ses tâches.QUELQUES artères bitu-mées, malheureusementrétrécies du fait d'une follevégétation qui gagnechaque jour du terrain, destas d'immondices à chaquecoin des rues, des orduresdébordant d'un bac nonvidé depuis des jours, ainsise présente le chef-lieu del'Ogooué-Ivindo. Un membre de la mairieaura cette phrase laco-nique: "l'herbe pousse à un
rythme vertigineux dans la
ville". La mairie de Makokou, quimettait en avant le manquede moyens pour justifier lenon-recrutement du per-sonnel dédié à l'activité desalubrité et l'impossibilitéde se procurer le matériel

Comme un éternel recommencement! 
Ogoué-Ivindo /Département de l'Ivindo /Makokou/lutte contre l'insalubrité dans la ville 

Vianney Madzou
Makokou/ Gabon

L'herbe est de retour dans le chef-lieu de l'Ogooué-
Ivindo après la dernière opération ville propre

menée sous l'impulsion des autorités.
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La mairie doit faire preuve de beaucoup 
d'imagination pour lutter efficacement contre

cette insalubrité.
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Les ordures ménagères jetées à même le sol.
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nécessaire, a pourtant reçul'aide de certaines person-nalités politiques origi-naires de la ville etparticulièrement du Pre-mier ministre Issoze Ngon-det.Tout porte à croire quecette contribution n'a pasété suffisante pour conti-nuer à donner à la ville unefière allure."On s'est contenté de net-
toyer les abords des artères
principales. Quand on
quitte les voies principales,

le constat est bien dés-
olant", explique un habi-tant de  la cité. Non loin dece qui est considérécomme lecentre-ville, des rues pour-tant bitumées tendent à

dures est également unproblème dans le chef- lieude la province de l'Ogooué-Ivindo. Les quelques bacs à or-dures installés par en-droits sont bien éloignésdes domiciles. Dans tout lepremier arrondissementpar exemple, il faut se ren-dre à la gare routière ou aumarché Mbolo pour se dé-barrasser des ordures mé-nagères. D'où des tasd'immondices à chaquecoin de rue. Le cas de cettepoubelle à ciel ouvert nonloin de la direction provin-ciale des Affaires sociales.À la gare routière et aumarché Mbolo, la situationn'est guère reluisante mal-gré la présence des bacs. 

Outre le fait que ces der-niers sont défectueux, lasociété en charge de la col-lecte n'effectue pas sestâches de façon régulière.Une situation bien incom-modante pour les nom-breuses personnes quifréquentent ces endroitspublics. Une source prochede la mairie affirme quel'institution n'a aucunmoyen de pression sur lasociété Gabon propre ser-vice (GPS). Aucune conven-tion ne liant directement lacollectivité locale à la so-ciété chargée de collecterles ordures. « La convention a été signée
à Libreville, la mairie n'a
pas été impliquée», laisse-t-elle entendre. Avec le peude moyens dont elle dis-pose, la mairie a disposé depetites poubelles devantles administrations et danscertains lieux publics. Cescorbeilles, qui ne peuventrecueillir que des petits dé-chets, sont quasi-inutilesdans une ville où la pro-duction d'ordures semblebien importante. Et, ajou-tée à tout cela, la mauvaisemanie des populations peuenclines à jeter les déchetsdans des poubelles, autantdire que la propreté à Ma-kokou, c'est un éternel re-commencement.

disparaître avec l'avancéeinexorable de l'herbe.C'est le cas de cette rue si-tuée non loin de la  repré-sentation du ministère des
Affaires sociales oud'une autre se trouvantnon loin de l'école publiquecentre.  Outre la végétationsauvage, la gestion des or-

DANS le cadre de leurs ac-tivités, les étudiants etjeunes cadres originairesde Moulengui-Binza, mem-bres de l'Association Mbil-Mongu, ont organisé, deuxmois durant, une série demanifestations destinéesaux populations de ce dé-partement de la Nyanga. Atravers ces activités récréa-tives (cours de vacances,concours d'art culinaire,compétition de football,nuit de contes), ces jeunesvisent, entre autres,  l'unitéet la fraternité.«Cette initiative a pour but
d'instaurer un climat de fra-
ternité, de solidarité pour les
fils et filles de Mongo. Nous
voulons aussi, à travers cette
sortie, renouer avec nos vil-
lages, notre département.
Étant tous des jeunes cadres
et étudiants nos obligations
estudiantines et profession-
nelles nous obligent à quit-
ter le milieu dont nous
sommes issus. Nous avons
donc profité de la période
des vacances pour nous res-
sourcer dans notre village et
offrir des bons moments à
nos petits frères et parents»,a fait savoir Arsène Pam-bou, président de l'associa-tion Mbil-Mongu.Ces activités ont été surtout

"Mbil-Mongu" au chevet des populations
Nyanga/Département de Moulengui-Binza/ Mongo/ Vie des associations 

Prissilia. M. MOUITY
Libreville/Gabon

Germaine Simbou Ibouanga, lauréate du concours d'art culinaire
reçoit son lot, une mini-gazinière.
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L'équipe de la commune Championne de la coupe 
organisée par Mbil-Mongu.
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bénéfiques pour les jeunesde Mongo qui ont bénéficiédes cours de vacances sanc-tionnés par une distribu-tion des kits scolaires auxmeilleurs élèves. «Nous
avons effectué des cours de
vacances pour nos petits
frères durant près d'un mois.
Ainsi avons-nous enregistré
soixante et deux élèves du
primaire et quarante du se-
condaire soit cent-deux
élèves au total. Les cinq pre-
miers de chaque niveau
d'étude ont été récompen-
sés», a-t-il poursuivi.Par ailleurs, les mamans dudépartement n'étaient pasen reste. Un concours d'artculinaire leur a permis demettre en exergue leur sa-voir-faire en matière decuisine traditionnelle. Au

total neuf femmes y étaientinscrites, dont GermaineSimbou Ibouanga qui aremporté une gazinière, leprix le plus convoité, pen-dant que d'autres rece-vaient des série demarmites, d'assiettes...Par ailleurs, du côté de Di-lemba, village voisin ducentre-ville de Mongo, lanuit de contes battait sonplein. Cette activité avaitpour but de regrouper lafoule autour d'un feu decamp, toujours dans l'op-tique de  renforcer les liens. Pour couronner le tout, lematch de football opposantl'Ajax (équipe de la com-mune) à celle de Dilemba aété remportée par le pre-mier cité ( 2-0).Les cours de vacances ont été sanctionnés par une distribution de kits scolaires
aux meilleurs élèves.

Ph
o
to

 :
 D

.R


